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dentelle ä reproduire est blanche, vous surexposez (une
minute et demie ou deux minutes), le dessin vient en noir
sur fond blanc, ce qui vous donnera une epreuve oil la
dentelle sera blanche sur fond noir.

On obtient done de cette facon des photocopies conformes
ä la nature des choses reproduites; si on avait expose les

deux dentelles de la meme facon dans le chässis-presse,
on aurait obtenu deux clicbbs semblables donnant pour
la dentelle blanche, des photocopies noires sur fond blanc.

H. Magron.
(.Bulletin de la Sociele Caennaise.)

Methode pour obtenir des epreuves positives directes
ä la chambre noire.

II v a souvent un tres grand interet, dans les applications
de la Photographie, ä obtenir directement un positif dans
la chambre noire, ou bien ä faire immediatement d'un
cliche negatif que l'on possede un autre nbgatif augmente
ou reduit.

Plusieurs personnes se sont dejä occupees de cette question.

Nous citerons, en premier lieu, M. le capitaine Biny
qui, dans le numero du Bulletin die la Societe frangaise de

Photographie du mois de mai 1881, publia un travail detaille

sur cette matiere. Ce travail comprenait trois chapitres et,

notamment, une partie intitulee : « Cliches de demi-teinte

au gelatino-bromure ».

Ce procede ne comportait reel lernent qu'un seul deve-

loppement.
En Allemagne, M. Obernetter publia aussi un travail

interessant sur le meme sujet, mais dont les details nous
manquent.



— 136 —

Entin, en avril 1891, M. Rossignol, notre savant collegue,
tit aussi une communication sur le meme objet.

Son procede comporte deux developpements.
Ces trois procedes, comme du reste celui que nous allons

indiquer, se ressemblent sous un point qui consiste ä

detruire l'image negative, au moyen, comme disait le capi-
taine Binv, d'un bain transformateur.

Avec tous ces procedes on peut rbussir. Mais, continuant
en cela nos premieres etudes sur les contre-tvpes par
contact au moyen des plaques souples bichromatees, nous
avons cherche ä rendre plus courante, pour ainsi dire, et

absolument pratique une methode au moyen de laquelle
on peut obtenir, directement par la chambre noire, un
positif d'un objet Photographie : pavsage, portrait,
reproduction, etc. La plupart de nos predecesseurs en la matiere
travaillent en plein jour; nous, nous travaillons ä l'obscu-
rite, et nous croyons que la est le secret d'une reussite ä

peu pres certaine. Sans doute, on pourra avoir quelques
insucces de pose; inais, nous le repetons, en general, si 011

suit bien ce que nous allons bcrire, on reussira d'une facon
absolument satisfaisante.

Nous prenons toujours des pellicules, des plaques
souples, mais les glaces naturellement vont aussi bien ; tou-
telois, vu la quantite d'acide nitrique employee, il y a quel-
quefois, avec le vet-re, des soulevements.

Qu'allons-nous reproduire
Supposons un cliche negatif ä reduire en negatif plus

petit : nous chargeons notre chassis, comme d'habitude,
avec une bonne plaque autant que possible exempte de

voile, et nous faisons cette operation ä la lumiere de la
lanterne de notre laboratoire, comme si nous faisions un
cliche ordinaire.

Notre negatif ä reproduire est fixe, au moyen d'un cadre,
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sui' un volet eclaire du dehors, par une glace ä 45 degres;
tout a ete dispose pour que la lumiere du jour seule puisse

passer ä travers le sujet ä reproduire.
Pose ä volonte suivant les cas.
Je developpe avec un bain vieux ou lent d'hydroquinone

ainsi compose :

Pour developper, prendre 1 volume de ce melange et

ajouter 1 volume d'eau, puis bromure de potassium a

10 °/0, Gä 10 cc.; j'ajoute alors le carbonate de soude en

solution a25 0

0, portion par portion, jusqu'ä ce que l'image
se montre bien, et je laisse celle-ci monter, en blancs et

noirs tres dnergiques, en dvitant que les blancs puissent
s'entamer ni se griser.

Je lave alors bien completement de maniere ä eliminer
toute trace du rdvelateur; il faut au moins dix minutes
d'eau courante.

Ce lavage doit etre fait ä la lumiere de la lanterne.
Je retire alors l'epreuve de l'eau pour la deposer sur une
plaque d'ebonite, tout humide, couche en dessus, et je
l'expose 10 ä 20 secondes ä la lumiere diffuse derriere le

carreau d'une fenetre.
On comprend que dans cette operation les blancs du

positif se sont impressionnds, puisque les noirs formes
d'argent reduit ont servi d'ecran ä la couche sous-jacente
de bromure d'argent.

Je relave alors mon positif pendant quelques instants,
juste le temps de preparer le bain suivant :

Eau
Sulfite
Hvdroquinone

1000 gr.
250 —

15 —

Eau
Bichromate de potasse
Acide nitrique

1000 gr.
30 —
12 cc.
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Je mets le positif dans une cuvette en verre, et je jette ce

bain ä sa surface.
Son action est d'effacer les noirs du positif. L'argent

reduit, comme l'a trös bien dit le capitaine Biny, repasse .ä

l'etat de nitrate d'argent, lequel, en presence du bichromate,

donne lieu ä un däpöt pulvbrulent de Chromate

d'argent, qui präsente une image en ton brique se däta-
chant sur les blancs non attaquäs de notre positif. II faut
arreter Taction quand par transparence on commence ä

apercevoir l'image formee par les blancs, et qui ont tres
lägerement noirci lors de la deuxieme exposition derriere
la fenbtre.

On lave alors vigoureusement de maniere ä enlever tout
bichromate, et, quand toute trace en a disparu, on rede-
veloppe soit avec le bain neuf d'hydroquinone, soit avec
l'acide pyrogallique, qui va aussi tres bien.

Pour developper, j'ajoute 2cc. de bromure de potassium
ä 10 °/o et 10 cc- de carbonate de soude ä 25 °/0.

Les blancs du positif primitif vont done se reduire et,

comme ils correspondent exactement aux noirs du modele,

nous aurons un negatif direct.
Sous les parties qui ont etb protbgees par le bichromate

et qui constituaient auparavant les noirs de notre positif,
il y a encore un peu de bromure d'argent qui n'a pu etre
altere lors de la deuxieme exposition. Nous enleverons tout
ce bromure en fixant notre contre-type dans une solution

d'hyposulfite ä 25 °,'0.

Bien laver apres le fixage.

SOLUTION PYROGALLIQUE

Eau
Sulfite
Pyrogallol

100 gr.
25 —

1 —
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On doit obtenir ainsi des contre-negatifs trbs beaux, tres
detailles, tres energiques.

Si on a employe une plaque souple, on la laisse pendant
2 heures au moins dans :

On l'essore ensuite en la placant sur une glace, couche

en dessous, sans laver, et on la met ä secher a plat sur une
table, couche en dessus.

Voilä tout le procede dans sa simplicity.
Je me separe du capitaine Biny en ce que, apres le premier

developpement, il lave rapidement de maniere ä laisser,
malgre ce lavage, beaucoup d'oxalate de fer dans l'epaisseur
de la couche. II expose alors ä la lumiere; mais, dit-il, il
faut arreter cette action ä temps, sinon on aurait plus tard
un melange de positif et de negatif dans l'image.

II y a dans cette maniere d'operer, croyons-nous, une
grande incertitude, ce qui fait dire a l'auteur du procede,
un peu plus loin, dans sa communication, que malheureu-
sement ces images ont rarement l'intensite desirable.

Aussi recommande-t-il le renforcage au bichlorure.
Dans ma mbthode, au contraire, j'ai une tres grande

energie; c'est ce qui la distingue assurement de la precb-
dente.

Entre autres applications du procöde, je citerai la reduction

de l'agrandissement des cliches par contre-types
directs, la formation de positives directes ä la chambre

noire; et, par voie de consequence, si on intercale une
tramedans le chassis, l'obtention directe de positifs graines
ä la chambre noire devant servir immediatement ä l'im-
pression du zinc pour la phototypographie.

C'est lä, pour moi, la grande application du procödö
actuel, car cette question des impressions dans le texte est

Eau

Glycerine

1000 gr.
30 cc.
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bien certainement celle qui est le plus ä l'ordre du jour
parmi toutes celles qui interessent aujourd'hui la
Photographie.

G. Balagny.
(.Photo-Gazelle.)

FAITS DIVERS

La premiere Photographie.

On pourra admirer ä l'exposition de Chicago un objet
remarquablement interessant, c'est la premiere Photographie

qu'il ait 6t6 dornte ä un oeil humain de contempler. Le
daguerreotype represente la soeur de Sir William Herschel.
II futfait par Draper, professeuräl'Universitede New-York,
sous le toit d'un batiment de eette Universite, en 1840. La
dame vit encore, agee de 87 ans. (Phot. Wochenblatt.)

Quand Arago presenta, en 1839, ä l'academie des sciences,
le procede de Niepce et de Daguerre, il est ä croire que ce

procedö avait dejä fonctionite. Dös lors le daguerreotype de

Lady W. Herschel ne serait certainement pas le premier.
L'article en question est tire du British Journal qui lui
donne comme titre « The First Photograph » (le premier
photographe) mais ni le titre anglais ni la traduction fautive
allemande ne sont dans le vrai, puisque la premiere
Photographie a necessairement 6te faite par le premier
photographe et que ce dernier avait döjä travaille avant 1840.

* m

Amateurs photographes.

On lit dans un journal de notre ville :

« Aujourd'hui, lundi 3 avril 1893, nous nous sommes
rendus ä la Roche en promenade avec nos appareils pho-
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